
Le poêle

Avant d'acheter son poêle de cuisine, la bonne
ménagère ne manquera pas d'insister auprès du
poêlier ou de son agent pour qu'on lui apprenne
comment elle doit se servir de cet appareil. Bien
plus, la ménagère se fera un devoir de se rendre
chez le marchand fumiste afin de connaître à
fond les caractéristiques du poêle qu'elle aura
l'intention de choisir.

On peut se procurer au Canada n'importe
quel genre de poêles, c'est-à-dire qu'on y peut
acheter des poêles à bois, à houille, à gaz et à
l'électricité. Les autocuiseurs (on appelle en-
core ces appareils: caisses norvégiennes, cui-
seurs sans feu, cuiseurs automatiques), et les
cuiseurs sous pression de vapeur (qui ne sont en
réalité que des autoclaves perfectionnés) cons-
tituent des inventions très ingénieuses pour
épargner du temps et du combustible. Une mé-
nagère canadienne, domiciliée à Victoria, Co-
lombie britannique, préfère le cuiseur ou la mar-
mite sous pression de vapeur, et cette bonne
compatriote ne manque pas de faire autorité en
la matière.

La dépense initiale est élevée, mais un bon
poêle se paye par lui-même à la longue. On peut


